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	VOS ENFANTS POURRAIENT-IL SE PASSER
DE LA MATERNELLE ?


Nous parents, nous inscrivons nos enfants à l'école maternelle parce que nous connaissons la tâche magnifique et indispensable des maîtres de maternelle : apprendre à parler, donner du vocabulaire, initier à la culture, socialiser, préparer l’apprentissage de la lecture et aussi le rôle essentiel de cette école pour lutter contre les inégalités sociales.
Nous savons tous qu’une des conditions pour l’inscription à l’école maternelle est que les enfants soient propres (et ne portent donc plus de couches !). Pour pallier aux accidents, habiller les enfants et gérer des tracas affectifs au quotidien, il y a des assistantes maternelles (agents dites "ATSEM"). 
À l’école maternelle, contrairement à la garderie, les jeunes enfants ont des objectifs très ciblés dans un temps déterminé, où alternent le jeu et l’apprentissage pur, qui leur permettent un réel développement moteur, intellectuel, physique, affectif, sensoriel. 

Les enseignants de maternelle ont une mission professionnelle essentielle, qui ne doit pas être dénigrée. L'école maternelle permet à beaucoup d'enfants de combler de grandes lacunes, afin d’intégrer l’école primaire avec de fortes chances de réussite. L’école maternelle permet le développement de la langue, des sons et de la musicalité des mots. L’école maternelle apprend aussi aux parents à être des acteurs responsables dans le développement de leurs enfants. Les maîtres et maîtresses de niveau bac +5 ont été formés de façon professionnelle ; ils savent répondre de façon très pédagogique au stress parental et aussi juger de façon très objective les enfants, ce qui permet de détecter très tôt les problèmes ou les facilités des enfants.

Leur formation se doit d'être pointue et reconduite chaque année. Pourquoi priver nos enfants de ce que l'on nous a offert  de mieux dans nos jeunes années ? 
L'école maternelle par son concept même n’est pas une garderie ; nos enfants y acquièrent des principes et des valeurs. L'école maternelle c’est le code social du tout petit. On ne met pas l’enfant à l’école pour s’en débarrasser ou faire plaisir au Maire ; mettre un enfant à l’école maternelle c’est un acte citoyen, dans le sens où l’enfant apprend dans un lieu protégé et que les parents ont l’obligation de respecter les règles de l’école -horaire, habillement, propreté, bien être de l’enfant, alors que la gardienne ou la nounou n'ont qu'à se plier au bon vouloir des parents : retard, oublis de goûter, pyjamas douteux... Le fait de venir chercher son enfant à l’école, de le tenir par la main pour lui faire traverser la rue ou le regarder dire au revoir à l’institutrice avec des yeux où la joie brille, parmi tous les autres enfants qui comme lui ont partagé des moments sans les parents mais dans la sécurité, c’est aussi une relation très forte. Le mélange social permet aussi aux adultes de faire des grands progrès. L'école maternelle coûte cher en dépense de fonctionnement et de recherche, mais c’est un élément fondamental de notre république laïque qui se veut égalitaire et fraternelle. Le savoir conduit à la tolérance et à la dignité de l’être, seule l’ignorance conduit à leur perte. Ce travail est nécessaire, utile et reconnu par tous les pédagogues non seulement en France mais aussi au delà de nos frontières.

La première conséquence des suppressions de postes observées depuis quelques années est l'absence de prise en charge des enfants pendant un an entre la crèche et l'école maternelle. Conséquences pour de nombreuses mères :  ou bien assumer une charge supplémentaire pour payer une nounou, ou bien -pour les plus pauvres- se résigner à retourner à la maison et à perdre son emploi. C'est une immense régression sociale, sans parler des autres conséquences à venir.

Libre à chacun de penser qu'en réduisant une fois de plus le temps scolaire, on améliorera la qualité de l'enseignement. Ils ont déjà dit cela pour la suppression du samedi matin et aujourd'hui Luc Ferry avoue que l'objectif véritable c'est la suppression des 8000 postes des RASED. Avec l'inscription à l'école maternelle à 5 ans (prévue dans le projet Fillon) combien de postes supprimera-t-on ? Et à qui d'autre qu'à des organismes privés un  tel recul social profitera-t-il ?

Dans son rapport rendu public le 10 septembre 2008, la Cour des comptes souligne qu’en raison du désengagement déjà effectif du ministère de l’Éducation nationale, « le taux de scolarisation des 2-3 ans a diminué de 27% entre 2003 et 2007 » et qu’à « la rentrée 2005, 5000 enfants étaient en attente de scolarisation en maternelle », alors que le taux de fécondité ne cesse de croître en France.

« Cette évolution apparaît peu cohérente au regard de la bonne utilisation de l’argent public  : le coût par enfant est moindre s’il est accueilli en maternelle plutôt qu’en EAJE [Établissements d’accueil de jeunes enfants, c’est-à-dire les modes de garde collectifs alternatifs, ndlr] (13 368 € en 2006 en EAJE, contre 4 570 € en maternelle, hors périscolaire). »




Les adhérents FCPE de la Maternelle Pasteur sont à votre disposition pour répondre à vos questions et écouter vos propositions et suggestions. 


Pour connaître les orientations et les actions de la FCPE au plan national, régional et départemen-tal, consultez nos sites internet :


� HYPERLINK "http://www.fcpe95.com/" ��http://www.fcpe95.com/�


et � HYPERLINK "http://www.fcpe.asso.fr/" ��http://www.fcpe.asso.fr/� (site national). 














La FCPE représente plus de 325 000 familles en France. 120 000 parents FCPE sont élus aux conseils d'école et aux conseils d'administration des établissements de leur enfant. A ce titre notre crédibilité est incontourna-ble auprès du Ministère, du Rectorat, de l’Inspection Académique comme de la Mairie de Montmorency.








La FCPE transmet aux  délégués locaux et aux  adhérents les informations obtenues auprès du Ministère ou du Rectorat, via des circulaires, des mails et une revue mensuelle gratuite pour les adhérents :


 « La revue des parents ».





LA RENTRéE








En début d’année scolaire, dans chaque établissement les adhérents FCPE, nouveaux et anciens, se réunissent en Conseil local, élisent les membres du bureau, établissent la liste des candidats aux élections du Conseil de l'école, fixent leur calendrier de réunions (au moins une réunion par trimestre). Ils déterminent -avec les autres Associations de parents- la liste des délégués de classes  qui auront la charge de représenter tous les parents, notamment lors  des Conseils de classes à la fin de chaque trimestre.











LA COTISATION





ET ENCORE





NoS PRIORITéS locales








Comment se déroule un conseil d’école, un conseil de classe, un conseil d’administration ?


Quels sont les droits et les devoirs d’une association de parents d’élèves, d’un parent délégué de classe ou d’un élu au conseil d'école ou au CA du Collège ou du Lycée ?


La FCPE organise régulièrement des formations gratuites ouvertes à tous les adhérents. 





LES FORMATIONS





L’adhésion à la FCPE offre bien d’autres avantages, notamment une assistance juridique sur toutes les questions touchant à la scolarité de vos enfants et la possibilité d’échanger sur vos expériences de parents d’élèves avec d’autres parents d’autres communes et de découvrir d’autres pratiques et d’autres habitudes.





Comme dans toute association, les adhérents sont invités à verser une cotisation qui est  déductible du revenu imposa-ble ; elle est constituée d’une part nationale (16.35 €) et d’une part locale dont chaque Conseil local fixe le montant et assure la gestion. 





Intervenir auprès de l’Admi-nistration (Académie-Rectorat) chaque fois que l’éducation nationale faillit à ses obligations à l’égard de nos enfants (postes d’enseignants non pourvus en début d’année ; Professeurs absents non remplacés en cours d’année, etc.).





 





INFORMATIONS





VOS  QUESTIONS





NOTRE CRéDIBILITé








